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modele ? 

@ ncore quelques efforts, et 
le Cambodge sera un mo­

. dele de democratie dans la re­
gion sud-est asiatique. 

On dira qu' etant donne le ni­
veau de democratie pratique 
dans les pays environnants, ii 
n' est pas besoin de sauter Ires 
haul pour realiser une perfor­
mance honorable, pour etre 
competitif. 

Mais on ne saurait trop louer 
les efforts et les progres ac­
complis par le Cambodge, son 
parcours impressionnant si 
I' on considere qu' a bien des 
points de vue ii est encore 
convalescent. 

Les institutions se mettent en 
place, meme si le processus est 
laborieux. L' organisation des 
elections s' est passee jusqu' 
ici correctement : inscriptions 
sur les lisles electorales, enre­
gistrement des partis, expres­
sion dans les medias audio­
visuels. Les procedures 
concernant le scrutin lui­
meme, le secret du vote, la pro­
tection des urnes, le depouille­
ment des bulletins de vote et sa 
surveillance, font I' objet de 
taus les soins. 
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entretien 

SAY BORY 
meinbre du Conseil constitutionnel 

"j' ai bon espoir que les membres du Conseil constitutionnel 
seront des juristes avant d' etre des politiciens" 

n me demande comment 
je peux concilier le fait d' 

etre nomme par le Roi membre 
du Conseil Constitutionnel -j' ai 
prete serment hier 4 juillet- avec 
Jes critiques du Conseil que Je 
venais d' exprimer. 
Personnellement, je n' ai pas de-

C' est I' article 7. Le fonctionne-
111ent du Conseil constitutionnel 
a d' ailleurs ete entierement co­
pie sur celui de la France. 
Cette obligation de secret est 
une disposition que je regrette . 
Je prefererais personnellement 
la transparence . Seule !'opinion 
publique juge, et la transparence 

ces la111pes est eteinte, le sy"s­
te111e ne fonctionne pas. 
Les fils conducteurs. les relations 
entre ces lampes. ce sont les 
applications. II ne suffit pas qu' 11 

y ait beaucoup de lois , ce n' est 
pas encore un etat de droit. II faut 
que ces lois soient appliquees. 

mands cette nomination. Mais ii face a six PPC 
n' y a pas de contradiction . fl t d comment resister ? 
Lorsque j' etais batonnier de I' a U CO n U en e On me fail une autre remarque : 

ordre des Avocats, mon devoir I p I" t • t vous etes le seul representant de 
etait d' alerter_ sur toute illegalite a 0 I I q u e e I' opposition dans ce Conseil en-
-sans accuser personne- pour • tierement PPC comment 
degager le Conseil constitutionnel du D ro 1t, u n pourrez-vous resister? 
de toute critique. Le fait est que moi Say Bory Je ne 
Les opinions que j' ai exprimees Conseil de sages represente qu' unevoix, alors que 
ne sont pas remises en cause, /es membres du PPC sont six. 
mais je suis sous I' empire d' une Selon la loi sur le Conseil consti-
autre loi . J' ai prete serment de aide a la former. J' ai souvent tutionnel , la majorite absolue suf­
respecter la Constitution. Concer- plaide pour la transparence . Je fit pour qu' une decision soit va­
nant Jes membres du Conseil parie qu' au 21 eme siecle on lable. Done, qu' ii y ait 5 ou 6 voix 
constitutionnel, le kret royal du 24 parlera de plus en plus de la en faveur d' une decision. elle 
mai qui Jes a nommes est execu- transparence comme necessaire passe. Ma presence dans ces 
toire . II faudrait que quelqu' un pour la democratie . Plus encore conditions est-elle utile ? 

attaque ce kret -mais devant que la liberte. Qui est respon- A cela s' ajoute qu' ii est interdit 
quelle instance ? Ou qu' un autre sable ? Qui decide ? aux membres des' exprimer dans 
kret annule le precedent . la presse . Les proces-verbaux 

Bien qu' .ii y ait certainement ici D' autre part j' ai un devoir de Jes quatre lampes de sont secrets . Seules les deci-
et la des cas de violences et reserves. Je ne peux discuter qu' I' etat de droit sions sont publiees, avec les mo-
d' intimidations politiques, la au sein du Conseil constitution- Je pense qu' ii faut quatre · tifs. Tout est anonyme. Je suis 
credibilite des elections i:lu 26 nel. Jen' ai pas le droit de reveler lampes pour assurer I' etat de done paralyse . 
juillet n' est jusqu' a present le secret des deliberations, ni d' droit : le Droit, I' Etat, la Justice, En realite c' est plus complique . 
pas menacee. Si ce cap est exprimer man opinion en public. des responsabilites . Si I' une de J' ai l'espoir que ces membres, 
maintenu, les plus defiants se- 1r-----------------------------. qui sont des intellectuels, qui ont 
ront a bout d' arguments. brefs rappels Pung Peng Cheng a demis- fait des etudes de droit et d' 

De sorte que c' est sur la pe­
riode qui suivra que se porte 
maintenant I' attention. Avec 
des elements assez hetero­
clites, ii faudra construire un 
gm1vern~ment efficace, et du­
rable. 

Les ingredients necessaires, 
la, seront la bonne volonte, et 
le sens de I' interet general. 
Pourquoi pas, la encore, uri peu 
d' optimisme ? C.N. 

Le Conseil constitutionnel sionne. Le Roi a nomme Say economie, seront sensibles aux 
compte 9 niembres : 3 nommes Bory pour le remplacer. Le arguments juridiques, neutres, 
par le Roi, 3 par le Conseil supe- Conseil constitutionnel, avec 8 objectifs , que je proposerai . Le 
rieur de la magistrature, 3 par I' membres, peut done travailler president du Conseil constitution-
Assemblee nationale. valablement. nel Chan Sok. ancien president 
Sur Jes 3 membres nommes par En tant que batonnier des avo- de la cour supreme, est Ires ac-
le Roi, Chau Sen Cocsal Chhum, cats, Me Say Bory avail critique coutume a la procedure, au droit, 
qui s' etait d' abord tenu eloigne , la nomination de 3 membres par ii est honnete avant d' etre PPC . 
a prete serment le 4 juillet, en le Conseil superieur de la Magis- On ne peut pas nier le risque d' 
meme temps que Say Bory. Son trature, I' election du presiC.lent du une influence du PPC au cas 0L1 

Sann refuse toujours de partici- Conseil constitutionnel (CN 93) ii s' agirait pour lui d' une ques­
per parce qu' ii estime que le et avait souleve la question des tion de vie ou de mart. Mais je 
Conseil est politiquement biaise . dipl6mes (CN 94 ). (suit e page l ! 
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1S11ire de lu puge I) 

pense que dans des cas gene­
raux, ses membres ne s' entete­
ront pas dans des raisonne­
ments contraires a la logique juri­
dique. 
Le Conseil constitutionnel est un 
conseil de sages, ce n' est pas 
une instance politique. Nous 
sommes avant tout des juristes. 
Je ne serai nullement I' "oppo­
sition" au sein du Conseil consti­
tutionnel, je n' appartiens a au­
cun parti politique, je ne serai 
jamais un pion de I' opposition. 

le Conseil constitutionnel, 
arme du PPG 

contre I' opposition ? 
On me dit : "Vous n'etes la que 
pour assurer le quorum. pour 
donner une arme au PPG pour 
qu ' ii tue /'opposition . 
"Si /' opposition gagne beau­
coup de sieges aux elections. le 
PPG pourra susciter des actions 
contre des deputes de /' opposi­
tion . Et ensuite. donner des 
coups de telephone aux 
membres du Gonseil constitu­
tionnel pour orienter leur deci­
sion 

j ' ai une arme tres forte ... 
Pour ma part je ne cederai 
pas . Et je dispose d' une arme · 
si la situation est vraiment scan­
daleuse, Je demissionne et je 
parle 1 C' est une arme tres forte. 
Je ne crois pas que le PPC 
prendrait ce risque. Pour avoir 
quelques deputes de plus. ii fe­
rait perdre au Conseil constitu­
tionnel et a lui-meme toute credi­
bilite . 
Je suis toujours plutot positif, et 
je pense que le Conseil constitu­
tionnel peut demarrer, qu' ii peut 
marcher. 
Je remarque que malgre mes 
critiques, le president Chan Sok 
a ete tres aimable. II n' y a 
aucune ambiance hostile a man 
egard de la part des membres du 
Conseil constitutionnel. Nous 
sommes entre professionnels . C' 
est le droit qui peut nous reunir. 

A PROPOS ... 

I' opposition participera 
Malgre ses reserves sur les 
conditions de la campagne electo­
rale, renonc;:ant au boycott, les 
deux pa.rtis d' opposition Parti de 
Sam Rainsy et Parti de. Son Sann 
participeront aux elections du 26 
juillet. Le Funcinpec avait deja fait 
connaitre sa participation . 
Selan la rumeur, le PPC arriverait 
en tete, mais les voix addition­
nees de I' opposition seraient 

SAY 
Avec le temps, je pense qu' ils 
deviendront independants. 

la preparation des elections 
Je donne ici froidement ma re­
flexion de persorine neutre. non 
partisane : je pense que malgre 
les critiques la situation n' est 
pas mains bonne qu' a I' epoque 
de I' UNTAC. 
Le CNC (Comite Electoral natio­
nal) a ete forme tres rapide­
ment, avec des gens non prepa­
res. alors que I' UNTAC etait 

BORY 
inscrits frauduleusement ? Les 
etudiants n' ont rien rapporte . II 
a pu y avoir quelques cas indivi­
duels, mais pas dans I' en­
semble du pays. On entend par­
ler de 500 000 Vietnamiens ins­
crits. II devrait y avoir des 
traces . Les observateurs de 
Sam Rainsy rapporteront peut­
etre quelque chose . Pour I' 
instant on ne peut rien dire. 
En taus cas je ne laisserai rien 
passer d' illegal, meme si je suis 
tout seul. 

• si la situation etait scandaleuse, j' aurais 
une arme tres forte : la demission. 

• preparation des elections on peut tirer 
son chapeau ! 

• pour un gouvernement d' union nationale 

formee de gens specialises et 
experimentes . J' estime que la 
comparaison est tres favorable, 
et qu' on peut tirer son chapeau . 
J' observe que les jeunes avo­
cats , mes anciens eleves , qui n' 
ont pas I' experience de I' UN­
T AC, ont tres bien travaille pour 
le NEC , notamment au departe­
ment juridique, et a taus les 
echelons, par exemple Tep 
Chan Vibol dans le NEC iui­
meme. Beaucoup d' etudiants 
en droit participent dans divers 
departements , meme dans la· 
section informatique. 
Le succes relatif du Comite tient 
a cela : ii rassemble des forces 
intellectuelles, en partie ju­
ridques. 
Tout n' est pas parfait, j' ai ete 
moi-meme bouscule lors des 
inscriptions, j' ar proteste , et 
avec une centaine d' etudiants 
de la Faculte de Droit j' ai consti­
tue une liste d' observateurs. J' 
etais mefiant. Mais jusqu' a 
present nous n' avons pas de 
cas specifique de fraude . 
Y a-t' ii eu des Vietnamiens 

majoritaires a I' Assemblee, ce 
qui imposerait un gouvernement 
de coalition, ou mieux d' "union 
nationale" (interview de Say Bory 
dans ce n ' ) . 

resultats imprevisibles 
Le resultat des elections reste 
tres incertain , en I' absence de 
sondages fiables . Ceux qui sent 
rendus publics (lfrassorc) sent 
soupc;:onnes d' etre favorables a 
Sam Rainsy, qu' ils situent en 
premiere position avec 14,3 % 

Les elections seront-elles 
credibles? 

taut attendre trois semaines 
encore et voir comment c;:a se 
passera . Mon impression mal­
gre tout est que ceux qui detien­
nent le pouvoir ant fait beaucoup 
d' efforts pour maintenir la se re­
nite . 
Mais je m' interroge aussi 
comment le hasard fait-il que ce 
soient toujours des gens de I' 
opposition qui sont frappes ? 

Le Conseil constitutionnel rec;:oit 
actuellement les contestations 
concernant I' inscription des 
partis (en cas de refus du NEC) 
et les plaintes concernant 1·es 
inscriptions sur les listes electo­
rales . Mais ii taut dire que les 
observateurs doivent observer 
de loin , ne peuvent pas prendre 
de photos, n' ont pas le droit d' 
interroger, et s' ils ne connais­
sent pas les n' d' inscription des 
fraudeurs, on ne peut rien re­
trouver , rien prouver. Or les 
membres du cc sans pieces, 
sans preuves, ne peuvent pas 
juger. 

des intentions de vote, devanc;:ant 
le PPC (11,9 %), le Funcinpec 
(5,3 %), le parti de Son Sann (0,3 
%) et quantite de partis a 0, 1 % : 
KCP, Ieng Mouly, Loy Sim 
Chheang, Thach Reng, Pen So­
van , . Mais le taux tres eleve de 
non-reponses (plus de 67 %) 
rend toute prevision serieuse im­
possible. 
L' effet des interventions des lea­
ders dans les medias audiovi­
suels n' est pas non plus mesu­
rable. · 

pour un gouvernement d' 
union nationale 

Apres les elections ? Je suis 
partage. Beaucoup de Cambod­
giens ont peur. lls craignent que, 
si I' opposition est majoritaire . ii y 
ait une nouvelle guerre civile , que 
le PPC n' accepte pas ce resul­
tat. 
Je suis plus nuance . Je crois 
que les politiciens , qui ont tra­
vai lle ensemble pendant 5 ans , 
se connaissent maintenant 
mieux qu' en 1993. Je ne vois 
pas la situation de 1993 se repe­
ter. 
Je vois plutot une solution qui 
serait tres bonne pour une jeune 
democratie le PPC gagnerait, 
mais de peu. On aurait un gou­
verriement dirige par Hun Sen. 
avec une opposition largement 
majoritaire a I' Assemblee. Le 
gouvernement aurait ainsi beso1n 
des voix de I' opposition . et I' on 
aurait un gouvernement d' "union 
nationale", une expression qui 
me parait preferable a celle de 
"coalition" , parce qu' elle implique 
une volonte de travailler en­
semble sur un programme d' 
union, un "progr·amme minimum 
commun" , a lo rs que "coalition" 
evoque plutot une strategie, une 
formule que I' on subit contraint 
et force o· ailleurs on a fait I' 
experience de la coalition et c;:a 
ne s' est pas bren termine .. 
On pourrait imaginer que le pre­
sident de I' Assemblee soit dans 
I' opposition Ranariddh ? Ou 
Loy Sim Chheang ? Que Sam 
Rainsy soit vice-Premier mi­
nistre, Ou' un jour Ranariddh 
monte sur le trone .. Tout cela 
serait bon pour I' union nationale. 

le conseil constitutionnel 
symbole de sagesse 

C' est pourquoi. dans cette pe­
riode tres difficile, au confluent 
du droit et de la politique, mon 
role au sein du Conseil constitu­
tionnel sera utile . Le Conseil 
constituticinnel est avant tout un 
symbole de sagesse. 

L' impression generale est cepen­
dant que, du mains a Phnom 
Penh, I' opposition est tres pre­
sente et vigoureuse. Le Funcin­
pec, qui a recrute des personnali­
tes comme M. Khy Tainglim , 
semble se relever. Mais les villa­
geois, c' est a dire la grande 
masse de I' electorat, ne semblent 
pas encore fixes. 

Ranariddh : une coalition oui, 
mais sans moi 

"Si /es elections sont credib/es. 

Page 2 · 
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Elections · un climat de pressions et 
de peur ? Ou un rapport "oriente" ? 
~ e moins qu' on puisse 
~ dire est qu' ii n' y a pas 

ac cord sur le "climat" de la 
campagne electorale. Pour le 
Centre des droits de I' 
Homme, le climat est detes­
table, caracterise par les pres­
sions et par la peur. 
Pour le gouvernement, cette 
affirmation est mensongere et 
politiquement orientee. 

le rapport du Centre des 
droits de I' Homme 

Le ·1 er juillet, le Centre des droits 
de I' Homme de I' ONU au Cam­
bodge (COHCHR) publie un 
document de 14 pages, au nom 
du Representant special du Se­
cretaire general des Nations 
Unies au Cambodge, Thomas 
Hammarberg. 
Ce rapport recense les cas de 
"violences politiques et d' intimi­
dation presumees" declarees au 
Centre pendant les 5 semaines 
du 20 mai au 27 juin. 
11 cas de meurtres ont ete rap­
portes au Centre, "dont 4 au 
mains ant des aspects poli­
tiques". Les enquetes sont en 
cours. 
II y a eu d' autre part "plus de 140 
cas d' intimidation politique et/au 
de violences declares pendant 
la periode consideree (. . .) La 
majorite sont des cas d' intimi­
dation d' electeurs (actions d' 
autorites locales visant a dis­
suader /es gens de voter selon 
leur fibre choix) et des irregulari­
tes dans /' enregistrement des 
e/ecteurs et dans fa Campagne 
e/ectora/e impliquant un element 
d' intimidation" 
Parmi ces 140 cas, le rapport 
cite en particulier : la tentative d' 
enlevement de I' editeur d' un 
journal affilie au Funcinpec; I' 
arrestation et I' emprisonnement 

A PROPOS ... 

le Funcinpec /es gagnera avec 
une majorite plus large encore 
qu' en 1993". estime le prince 
Ranariddh . II predit que si le PPC 
les gagne, "ce sera une dicta­
ture. Hun Sen sera Premier mi­
nis/re pour 20 ans". Ranariddh 
"n' empechera pas le Funcinpec 
de participer a un gouvernemenl 
d~ coalition", mais lui-meme "ne 
participera pas a un gouverne­
ment dirige par Hun Sen" a-t' ii 

de Lim Pheng a Kompong 
Cham. 4 cas d' arrestations ar­
bitraires, de detention , d' intimi­
dation et de mauvais traite­
ments. 
Les "intimidations" consistent en 

menaces de mart, actes de 
violence sur des individus, ar­
restations et detentions ille­
gales, destruction ou enleve­
ment force des panneaux poli­
tiques , coups de feu contre les 
bureaux des partis, la 
"campagne des empreintes digi­
tales" , menace d' un refuscon­
fiscation temporaire de cartes 
electorales. etc ... 
La plus grande partie du rapport 
est la liste des cas declares d' 
atteintes aux droits de I' homme, 
apres definitions des denomina­
tions ("harassement", "menace", 
"discrimination", ... ). 
La conclusion du rapport -qui a 
provoque aussitot une tres vive 
riposte du second Premier mi­
nistre 
"Ces declarations (. .. ) illustrent 
une intimidation et des abus 
generalises. Elles refletent un 
climat general de pressions et 
de peur qui est particu/ierement 
apparent dans /es campagnes". 

des conclusions orientees 
Ces quelques lignes provoquent 
a juste titre des critiques vigou­
reuses. Elles interpretent en 
effet de fa9on peremptoire · et 
dramatique une situation qui est 
beaucoup plus nuancee. 
II y a d' abord generalisation 

abusive . II n' est nullement 
prouve que les 140 cas cites d' 
atteintes aux droits de I' Homme 
aient des motivations politiques. 
La tres grande majorite de ces 
140 cas sont "en cours d' inves­
tigation". Les enquetes menees 
a Prey Veng par le Comite Gou­
vernemental pour les droits de I' 

declare le 24 juin . 

enregistrement exemplaire 
L' enregistrement des electeurs 
s' est passe de fa9on exem­
plan t!, a en juger par le nombre 
des inscrits: 5.394.349, soit 
98,3 % de la cible estimee, se­
lon les chiffres du NEC (Comite 
Electoral National). Les cas de 
violences et de fraudes restent 
exceptionnels. Le climat general 
ne laisse pas prevoir d' affronte­
ment. 

Homme (interview de son presi­
dent Om Yentieng. CN 95) ant 
montre que sur 3 cas. deux 
avaient des motifs personnels. 
et non politiques. 
Parler de "140 cas d' atteintes 
aux droits de I' homme pour 
raisons politiques" (c' est le 
chiffre que retiennent les me­
dias) et en conclure qu' ii ya un 
c/imat general de pressions et 
de violences est done abusif. 
Le commentaire est manifeste­
ment oriente . 
Des le 2 juillet, Hun Sen reagis­
sait "/a p/upart des cas de 
meurtres sont des actes de 
banditisme: ii ne faut pas dire 
qu' ifs sont politiques"-
L' un des 4 membres du Comite 
gouvernemental pour les droits 
de I' Homme, Svay Sitha, a ex­
prime son "mecontentement" 
vis a vis du rapport du Centre . II 
estime que "certains de ses 
membres sont orientes contre 
le gouvernement'', et leur re­
proche d' avoir distribue le rap­
port a la presse avant de le 
donner au gouvernement, sans 
en prevenir leurs superieurs, 
contrairement aux accords, em­
pechant ainsi le gouvernement 
d' y repondre. 

reaction de R. Jennar 
Dans un communique sur e­
mail (Open Forum de N. Klein), 
R. Jennar denonce fortement la 
"campagne systematique de 
desinformation du Centre des 
droits de /' Homme de I' ONU" 
que · "poursuit Thomas Ham­
marberg". 
"Le rapport pratique une confu­
sion systematique entre /es vio­
lences et /es intimidations /iees 
a la campagne electorate de 
1998 et /es fails lies a la crise 
de juillet 1997, a propos de 
laquel/e M. Hammarberg et le 

L' Union Europeenne et 
ASEAN ont exprime leur appro­
bation. 

acces aux medias 
Depuis le 25 juin et jusqu' au 24 
juillet, les 39 partis ant acces a 
la radio et a la television 7 jours 
par semaine, un jour sur deux 
des spots (soumis au NEC) et 
un jour sur deux des "tables 
rondes", avec des messages 
educatifs et d' information (p. 8) . 
D' autre part un bulletin tire 

Centre conlinuenl d' adopter le 
point de vue d' une des parties 
au conflit, ce qui est totalement 
contraire aux reg/es qui regis­
sent I' Organisation des Nations 
Unies. 
"Le rapport presente toutes /es 
violences d' au qu' el/es vien­
nent comme s1 el/es etaient im­
putables au seul PPG et aux 
seu/es autorites gouvernemen­
tales. provincia/es au locales 
(. .. ) . 

deux approches 
Cette querelle sur les atteintes 
aux droits de I' Homme reflete 
une tres· nette difference d' ap­
proche voire une opposition entre 
les pays qui s' occupent du Cam­
bodge. 
Les· uns, americains en general. 
et Khmers de I' stranger, conser­
vent une forte animosite vis a vis 
du gouvernement et de Hun Sen 
en particulier. lls le considerent 
comme "communiste" et I' assi­
milent aux khmers rouges. Selan 
eux, Hun Sen ne peut chercher 
qu' a truquer les elections pour 
conserver le pouvoir; s' ii le per­
dait. ii recourrait a la force. 
Pour les autres , le gouvernement 
fait ce qu' ii peut et reussit plutot 
bien dans sa lutte contre la vio­
lence; I' enregistrement des elec­
teurs s' est tres bien passe. 11 

taut done faire confiance au pro­
cessus electoral. C' est en gros 
I' attitude de I' Union Europeenne 
et celle des pays de I' ASEAN. 
Selan que I' un ou I' autre des 
points de vue I' emportera. les 
elections seront reputees 
"credibles" ou "non credibles", ce 
qui ne sera pas sans conse­
quences pour la suite pour I' 
autorite du futur gouvernement, 
pour I' image du Cambodge, pour 
ses relations internationales, 
pour I' aide exterieure . pour les 
investissements. 
Rappelons que dans son inter­
view a Cambodge Nouveau (CN 
93) , I' ambassadeur G. Le Lidec 
a souligne que la France deci­
dera elle-meme si les elections 
lui semblent credibles ou non. 

chaque jour a 1 O ODO ex. et 
distribue largement dans le pays 
publie les messages des 39 par­
tis. 

Sosthene Fernandez 
Apres 23 ans, le general Sos­
theme Fernandez qui fut le chef 
d' etat-major des forces de la 
Republique du Cambodge de 
1971 a 1975, est revenu a 
Phnom Penh pour une dizaine de 
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0 I est vrai que le Funcinpec 
est plus ou mains endo­

mage, demembre, etc' est 
la raison pour laquelle je me hate 
de rejoindre ses rangs. 
Je vois que tout ce qui ne va pas 
revient tou1ours a la politique. Et 
les elections sont une occasion 
de resoudre ce probleme. 
Mai aussi j' ai cree un parti , qui 
est inscrit au ministere de I' lnte­
rieur. Mais ii y a une quarantaine 
de partis. et meme au depart une 
cinquantaine 1 C' est un IL1xe 
democratique, ef c' est dange­
reux. parce que les voix risquent 
de se trouver divisees. Les voix 
que je rei;:ois pour man parti sont 
toutes des voix prises dans le 
Funcinpec. 

ii n' ya que deux poles 
Je pense qu' ii faut faire un choix. 
II n' y a que deux partis qui 
representent des tendances poli­
tiques nettes : le PPC et le Fun­
cinpec . Les autres s' arrangent 
autour de ceux-la . II n' y a que 
deux poles. 
Ce qui les differencie c' est d' un 
cote la tendance communiste et 
de I' aL1tre la tendance democra­
tique. 

Ranariddh 
"prince de la democratie" ? 

Est-on democratique du cote de 
Ranariddh ? On peut repondre 
que I' origine de ce parti, les 
gens qui sont autour, et Rana­
riddh lui-meme savent bien ce 
qu' est la democratie. J' en ai 
parle avec le prince, et c' est ce 
point la qui m' a encourage a 
prendre cette decision. Je I' ai 
trouve credible quand ii m' a 
parle de democratie. 
Je crois que !es evenements qu' 
ii a connus ont ete une lei;:on. II a 
eu une experience malheureuse, 
difficile. mais le bon cote. c' est 
la lei;:on. 
Ranariddh veut installer dans le 
pays un processus democra­
tique . Et je crois qu' au Cam-

A PROPOS . 

jours , sur I' invitation du second 
Premier ministre Hun Sen, a I' 
occasion du lancement de la­
campagne electorale. 
II nie "avoir joue un role decisif 

dans le .coup d' Etat du 18 mars 
1970". En revanche, ii a defendu 
pendant 5 ans le pays contre I' 
invasion du Cambodge par les 
khmers rouges. II est inscrit au 
PPC depuis 1997. 
II a ete rei;:u par Samdech Chea 
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Khy Tainglim 
ancien minis/re, vice-president du C:omite 
Natirmal du Mekong, candidat Funcinpec 

badge. pour installer la demo­
cratie, le fils dc1 Roi. ou le Roi 
lui-meme sont les plus indiques. 
La societe ici est tres structu­
ree , le Roi est respecte . On a 
essaye, de taus bards ; mais 
finalement aux yeux des Cam­
bodgiens c' est toujours le Roi 
qui represente la ve rite . 
Ce que nous souhaitons, c' est 
que Ranariddh devienne "le 

dans les villes oi:1 on a peut-etre 
des idees differentes. Les Cam­
bodgiens cherchent la paix , la 
stabilite . un moyen pour sur­
vivre. 

Souverainete et integrite 
Pour ma part je suis particulie­
rement sensible a la souverai­
nete et a I' integrite du pays. C' 
est pour moi le point le plus 

• I' integrite et la souverainete, 
objectifs majeurs; 

• Ranariddh, figure de la reconcilia­
tion et "prince de la democratie ". 

prince de la democratie" . C' est 
lui seul qui est capable d' instal­
ler ce processus, c' est lui qui va 
redonner le pouvoir au peuple. 
Voila ce que nous voulons. et lui 
est d' accord . Un autre aurait 
des difficultes. La politique est I' 
art du possible. C' est possible 1 

Ranariddh a retrouve 
la confiance des gens 

Sur les resultats des elections. 
je ne fais aucun pari. Ce que j' 
ai constate cependant c' est que 
Ranariddh a maintenant re­
trouve la confiance des gens. I' 
enthousiasme. II suscite I' es­
poir: II n' est pas seulement le 
fils du Roi , ii a une personnalite. 
Son idee, c' est la non-violence. 
Meme quand ii parle des fron­
tieres, c' est toujours en termes. 
pacifiques, de negociations, Ja­
mais en termes d' affrontement. 
II y a dans le peuple une sorte de 
foi qui est I' appui de cela . 
II ne taut pas oublier que la 
majorite des electeurs se trouve 
dans les campagnes , et non 

Sim, par Hun Sen, par le mi­
nistre de la Defense et le chef d' 
etat-major Ke Kim Yan . Sos­
thene Fernandez nous a dit etre 
frappe par les progres de 
Phnom Penh, en batiments, en 
infrastructures, par la securite 
revenue. "La fin des khmers 
rouges /aisse a Hun Sen un 
champ fibre immense. Sa 
preoccupation maintenant est 
le developpement economique" 

important. 
Par souverainete. j' entends que 
les Cambodgiens doivent etre 
maitres chez eux. Ceci com­
porte une nette defiance vis a 
vis des Vietnamiens. 
mMis je ne veux pas me fixer 
sur cette question des Vietna­
miens. On ne peut pas ignorer 
tout ce qui se passe actuelle­
men, a I 'occasion des elections. 
Mais personnellement j' insiste 
surtout sur le cote cambodgien 
de la question que devons­
nous faire , nous Cambodgiens. 
pour rester maitres de notre 
pays? 
Les ambassades, la diplomatie, 

c'est une chose. Mais le plus 
important est de nous organiser 
chez nous, pour que nous deve­
nions vraiment responsables de 
la destinee et de I' avenir du 
pays . 
On sait qu' ii y a de I' immigra­
tion, des infiltrations. on sait qu' 
a Phnom Penh et dans les villes 
ii y a beaucoup de Vietnamiens . 
Beaucoup d' ailleurs se disent 

Universite virtuelle 
Lars de son Assemblee gene­
rale a Beyrouth. fin avril, I' 
Aupelf Uref s' est donnee un 
nom nouveau : I' Agence Uni­
versitaire de la Francophonie . 
Elle demeure I' un des opera­
teurs de I' Agence de la Franco­
phonie (ex-ACCT). Sa mission 
reste la meme, promouvoir I' 
enseignement et la recherche 
en frani;:ais dans les pays fran­
cophones. Parmi les projets en 
cours de demarrage I' 

Cambodgiens. Mais c' est notre 
probleme, pas celui des Vietna­
miens. 
Plutot que de les chasser. ii faut 

creer des conditions telles que 
les Vietnamiens ne viennent 
plus. II taut que les Cambodgiens 
"remplissent" leur pays. Et qu' ils 
occupent les mplois et les pastes 
de responsabilite . Pour le reste, 
nous avons L1ne loi sur I' immi­
gration. Nous voulons vivre en 
bon voisinage avec les autres 
pays et non pas en ennemis . Si 
on ne prend pas les mesures 
necessaires et suffisantes, c' est 
un danger. 
Nous ne voulons pas que d' 
autres viennent nous exploiter. C' 
est cela la souverainete . Si on ne 
fait pas le necesaire . le Cam­
bodge que nous connaissons de­
v1endra autre chose. 

oui, ii ya des gens capables 
autour du prince 

Le prince a le souci de donner a 
son parti une nouvelle image. Et 
le Funcinpec ne manque pas de 
gens capables. Dans mon parti , 
ii y a des intellectuels qui veulent 
vraiment renforcer le prince. Ori 
aura a ce sujet une grande sur­
prise oui, le Funcinpec peut 
presenter un ban nombre de 
gens capables d' avoir de hautes 
responsabilites . II a les res­
sources humaines, des gens d' 
experience. On ne les connait 
guere, parce que nous jouons 
"profil bas" . 
II appartiendra au prince de 
prendre des decisions a ce sujet. 

Ranariddh - Sam Rainsy ? 
Entre Ranariddh et Sam Rainsy, 
est-ce tout a fait casse ? Je ne 
dirais pas "casse". 
Le prince est quelqu' un qui peut 
devenir la cle de la reconciliation . 
C' est ce que nous voulons et ii 
est d' accord. Etant bien entendu 
que chaque cote doit faire un 
pas. avec la ferme volonte de la 
reconciliation . Ranariddh tout 
seul ne pourrait pas. 

"Universite virtuelle" (sur le re­
seau Internet). 
Le budget de I' Agence Universi­
taire de la Francophonie est 
passe de 8,9 millions de dollars 
canadiens en 1990 a 57, 7 mil­
lions en 1997. 
La France assure 81 % du 
financement. le Canada 4,2 %, le 
Quebec 2,9 %, la Communaute 
francophone de Belgique 2 %, 
les autres pays , dont la Suisse, 
Monaco, le Liban. le Senegal, le 
Cameroun, .. 10, 1 %. 
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des miracles ... 

Un gouvernement de coalition 
est du domaine du possible . II 
devra etre assis sur le rapport 
des forces, en fonction des voix. 
II est toujours difficile pour les 
Cambodgiens, par nature, de tra­
vailler ensemble. Mais si nous y 
arrivons, alors c' est la paix. et 
alors les Cambodgiens feront 
des miracles. lls n' auront pas 
besoin d' instructions du gouver­
nement pour relancer I'. econo­
mie. Le peuple sait quoi faire, si 
on lui donne seulement la paix et 
la stabilite . 

Khy Tainglim 

plutot qu' un homme fort, 
une discipline consentie 

Est-ce qu' ii faut, pour gouverner 
le Cambodge, un pouvoir fort, 
etant donne la nature des 
Khmers ? Je crois que ce n' est 
pas tellement un homme fort qu' 
ii nous taut, mais plutot la disci­
pline. Une discipline consentie. 
Un exemple on dit qu' ii faut 
termer les casinos , et on voit qu' 
on n' arrive nulle part. Mais s' ii 
y a un consensus, une coopera­
tion de bonne foi , alors cela se 
fera . Sans cette discipline, on 
tourne en rand . 
La reconciliation est primordiale. 
Et nous voulons que le prince 

devienne la figure de la reconci­
liation. Le Roi va nous aider 
dans ce sens. 

tous les partis disent 
la meme chose 

II y a une quarantaine de partis , 
mais taus utilisent le meme Ian­
gage, leurs discours disent la 
meme chose tout le monde 
veut combattre la pauvrete, tout 
le monde veut la paix, tout le 
monde aime la democratie 
Nous visons taus le meme but, 
et pourtant nous n' arrivons pas 
a nous entendre. II faut que 
quelqu' un realise cette reconci­
liation. cette pacification. Le 
Funcinpec a pour cela un petit 
programme d' urgence pour re­
donner aux gens confiance et 
espoir. 
Tout de suite a pres les elections 
ii faut une reconciliation natio­
nale. II faut panser les bles­
sures. 
C' est difficile. Mais ce leader­
ship ii faut le batir autour du 
prince. Nous voulons qu' ii de­
vienne I' homme de la reconcilia­
tion nationale. 

avec I' installation du Secretariat 
a Phnom Penh 

un nouveau depart 
pour la 

Commission du Mekong ? 
~ vec I' arrivee a Phnom 
~Penh, le 1 er juil/et, des 
premiers elements du Secre­
tariat de la Commission du 
Mekong, c' est une phase 
nouvelle qui commence pour 
ce tres ancien organisme", 
nous dit M. Khy Tainglim, vice­
President du Comite National 
du Mekong. 

Le demenagement du Secreta­
riat. installe a Bangkok depuis 
les origines. va se faire section 
par section. L' important est que 
la batiment -sur le bd. Manivong, 
a droite avant le pant- et ses 
equipements, sont prets. 
Au total, ii y aura 100 personnes 
: representants des quatre pays 
membres de la Commission 
(Cambodge, Laos, Tha'ilande, 
Vietnam). et experts de tres di­
verses nationalites. 

En fait on ne sait pas exacte­
ment qui va venir, I' incertitude 
concerne surtout les Tha'ls. 
Les experts, une quarantaine, 
ressortissants des pays 
membres au d' autres pays, qui 
sont des ingenieurs, des ges­
tionnaires. des specialistes de la 
peche, de I' environnement, de 
la navigation, de I' hydrographie, 
etc ... ceux-la viennentet s' ins­
tallent. souvent avec leur famille . 
S' y ajoutent, hors Secretariat, 
les responsables au specialistes 
des societes qui ant a faire avec 
le Secretariat. Lorsqu' ii s' agit 
de I' utilisation des eaux par 
exemple, la firme qui a ete desi­
gnee envoie, pour des periodes 
variables, des ingenieurs et des 
techniciens, ... II y aura ainsi un 
va-et-vient constant. Pour I' ins­
tant ce n' est pas encore le cas. 
Avec le demenagement et avec 

Ranariddh reconciliateur .· 
Ranariddh n' entrera pas per­
sonnellement dans un gouver­
nement Hun Sen. II restera chef 
de parti , ii animera les gens de 
son parti . ii sera derriere les 
ministres, et puis ii jouera juste­
ment ce role de reconciliateur. II 
serait meilleur dans ce role, 
avec du recul par rapport a la vie 
politique quotidienne. 

la majorite des gens 
appuie le prince 

Meme compte tenu des circons­
tances, ii n' est pas question que 
le Funcinpec boycotte les elec­
tions du 26 juillet. N~us y partici­
perons absolument. 
Prevoir le resultat est tres diffi­
cile, mais j' ai beaucoup d' es­
poir. Nous sommes presents 
dans toutes les provinces. Le 
Funcinpec est plus fort qu' on ne 
croit. Ranariddh a I' appui popu­
laire. Surtout celui des gens 
ages de plus de 30 au 40 ans, 
parce que les jeunes ne 
connaissent pas la monarchie. 
Les gens qui n' expriment pas 
leur opinion sont en forte maJo-

les elections au Cambodge, 
taut laisser a tout cela le temps 
de se mettre en place. 
On cree d' autre part des em­
plois pour les Cambodgiens au 
fur et a mesure des besoins 
entretien, chauffeurs, gardiens, 
jardiniers, . 
Done, du cote du demenage­
ment du Secretariat, pas de pro­
bleme. 

une occasion unique 
La Commission du Mekong n' 
en a pas mains ses problemes 
specifiques. 
Le financement en est une. 
Nous sommes a ce sujet dans 
une phase de redressement et 
de rattrapage. Une Commission 
financee par le PNUD recherche 
la fai;:on de trouver les moyens 
necessaires. II s' agit de 
"vision", de "plan strategique", 
de "domaines urgents", de co­
operation . tout cela pour ga­
gner la confiance des dona.­
teurs. 
II y a quelques mois, les dona­
teurs se sont montres assez 
mefiants vis a vis du demenage­
ment. lls craignaient que I' elan 
se trouve casse. Mais mainte­
nant ii y a au contraire un accord 
general sur les objectifs, et nous 
Cambodgiens nous voulons sai-

rite . C' est parce qu' ils ant peur, 
ils n' osent pas dire qu' ils sont 
Funcinpec. Plus ils ant peur, plus 
ils voteront Funcinpec. Je crois 
que dans leur coeur ils ant fait 
leur choix. 
II faut tenir compte aussi du fait 
que le Funcinpec n' a pas beau­
coup de moyens. Que I' acces 
aux medias est injuste. Mais je 
crois que la majorite des gens 
appuie le prince. Pour la simple 
raison que c' est maintenant une 
question de vie au de mart du 
pays. Les gens en sont 
conscients. lls savent qu' avec 
Ranariddh ils ant une chance d' 
avoir la paix. 
II faudrait que le prince s' entoure 
de plus de gens competents. Le 
paradoxe_ est que les gens com­
petents en general sont pauvres. 
lls n' ant pas assez d' argent 
pour faire campagne. 
Ce que nous voulons c' est pre­
senter Ranariddh comme une 
figure de reconciliation . Et nous 
youlons qu' ii devienne le prince . 
de la democratie. II est d' accord. 
II nous en a parle plusieurs fois, 
ii I' a dit dans ses discours. II en 
est capable. Mais ii taut evidem­
ment qu' on I' entoure. Si on ne 
fait pas attention ii a tendance a 
s' isoler dans une tour d' ivoire. • 

sir cette occasion pour faire une 
relance. 
Nous voulons profiter de ce de­
placement pour avoir une nou­
velle vision, une nouvelle am­
biance, un nouveau programme. 
Tout le monde partage ce point 
de vue. 
Mais evidemment on attend 
aussi les elections. Si elles se 
passent comme ii taut, comme 
on s' y attend, alors ii y aura de I' 
enthousiasme. Ce sera le grand 
depart de la Commission du Me­
kong. Les donateurs attendent 
cela. 
Le Cambodge doit etre a la hau­
teur. Nous ne devons pas man­
quer cette occasion unique. 
Paree qu' alors ce serait un 
echec fatal. Mais je suis confiant 
par nature. 
Ce projet de developper conjoin­
tement le Bassin du Mekong at­
tire les financements, les inves­
tissements prives etrangers , et 
c' est pour le Cambodge I' occa­
sion de jouer uri role regional 
important, de reconstruire son 
image. Phnom Penh va jouer un 
role regional depuis longtemps 
perdu. 

Sur ce sujet: Khy Tainglim : "Develop­
per le Bassin du Mekong (CN 85); et 
Sin Niny : "Bassin du Mekong : situa­
tion et projets" (CN 87). 
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FINANCES 
PUBLIQUES 
~ e ne sont ·pas les recettes 
~ qui posent le plus de pra-

blemes aux finances pu­
bliques, mais les depenses. 
Les recettes rentrent a peu pres 
conformement aux previsions 
Lin peu au-dessous en riels 
constants (de 10 %) , et en dol­
lars . Mais au-dessus en riels 
courants. Les rentrees d' imp6ts, 
pour 5 mois, sont 15 % au­
dessus des previsions. Les ren­
trees des douanes au contraire 
sont faibles. Au total, pas de 
prableme majeur. 

ASE AN 

Le niveau des depenses au 
contraire est tres preoccupant. 
II s' agit d' un vrai derapage, 
selon notre source. La Securite 
(I' lnterieur) a depense en 3 
mois plus de la moitie de son 
budget pour les depenses cou­
rantes, et en 5 mois les 2/3. 
II y a des retards de salaires 
dans la fonction publique. On 
peut dire qu' ils sont habituels, 
mais ils touchent surtout les 
enseignants, et Jes ministeres 
civils en general , quelque 100 
000 fonctionnaires. "Ceux qui 
portent une arme sont mains 
mal servis" . 

Le probleme du bois, des 
coupes anarchiques, est pris 
tres au serieux au ministere des 

"tra'lka" et le 
groupe des 
"Amis dL1 Cam-

I' adhesion du Cambodge 
est pour decembre 98 

bodge" 
Cette fois , on s' y 
est preoccupe 
des tests nu­

~ e Cambodge reste deter­
~ mine a integrer I' ASEAN, 

I' Association des pays du Sud­
est asiatique, a rappele recem­
ment le ministre des Finances M. 
Keat Chhon. 
Le Secretaire general de I' Asso­
cation Rodolfo Severino a es­
time de son cote que le Cam­
bodge, ayant rempli toutes les 
conditions necessaires, avait de 
bonnes chances de rejoindre I' 
Association lors du sommet an­
nuel qui se tiendra a Hano'l les 15 
et 16 decembre prechain. 
L' admission officielle, qui avait 
ete remise en juillet 1997 en 
raison de la situation politique, 
aurait pu avoir lieu des juillet 98 
lors de la conference des mi­
nistres des affaires etrangeres, 
mais la date, le 23 juillet, est trap 
proche des elections du 26. 

une ambiance favorable 
En taus cas I' ambiance est favo­
rable au Cambodge, nous dit 
madame You Ay, responsable du 
departement ASEAN au minis­
tere des Affaires etrangeres. On 
I' a vu lors du Forum sur la 
Securite Regionale qui yient de 
se reunir a Manille (ii groupe 
Etats-Unis, Canada, Union Eura­
peenne, Russie, Chine, lnde, 
Australie, Nouvelle Zelande, Ja­
pan, Coree du Sud, Jes dix de I' 
ASEAN: 9 +le Cambodge). 
On y organise la lutte centre taus 
les trafics, et notamment la 
drogue. C' est lors d' un sem­
blable Forum qu' a ete creee la 

cleaires de I' lnde et du Pakis­
tan, de I' insecurite en lndone­
sie, et I' on a reconnu que le 
Cambodge avait realise des pra­
gres pour la preparation des 
elections. 
D' autre part, le Vietnam qui 
sera I' hate du prochain sommet 
de I' ASEAN, appuie nettement 
la candidature du Cambodge. 
Les reticences exprimees par' 
certains pays en 1997 a cause 
de la situation politique au Cam­
bodge ont disparu avec la candi­
dature du prince Ranariddh aux 
elections. 
Sur son agenda, le Cambodge a 
maintenant deux taches - les 
documents a signer pour les 
formalites de I' adhesion ; - et les 
negociations concernant I' AFTA 
(Asean Free Trade Area) . 

AFTA: le cas du Cambodge 
L' adhesion du Cambodge a I' 
ASEAN, qui aurait du intervenir 
en juillet 1997, va done se trau­
ver retardee de 18 mois. 
La question se pose en conse­
quence du calendrier des reduc­
tions tarifaires qui font I' essen­
tiel des obligations du Cam­
bodge, dans le cadre de I' AFTA, 
Asean Free Trade Area. 
Rappelons que selon I' accord 
sur le CEPT (Common Effec­
tive Prefer-ential Tariff) signe en 
janvier 1992, les membres de. I' 
ASEAN ont jusqu' a 2003 pour 
faire passer leurs draits de 
douane, par etapes, a un maxi­
mum de 5 %. 
Mais ii a ete convenu, rappelle 

Finances. Mais on se montre 
rassurant. "Maintenant on sait d' 
ou vient le mal. On sait qui est 
derriere Jes desordres... On 
considere de ce fait que le mal 
est guerissable. On a des idees 
sur les remedes. 
On fait observer qu' ii n' y a pas. 
au total . de coupes "illegales" 
puisqu' a chaque coupe corres­
pond un document officiel. c· 
est I' autorite qui est mal definie. 
On ne crait guere, d' autre part, 
a I' efficacite d' un corps de 
gardes arme. Des contr6les au­
raient des "effets secondaires" 
nuisibles. Ce n' est pas a ce 
niveau qu' ii faut intervenir, mais 
en amont : ii faut prevenir le mal. 
Les coupes anarchiques ont 
trais causes · 

M. Kun Nhem, directeur adjoint 
du departement ASEAN au mi­
nistere de I' Economie et des 
Finances, que les nouveaux 
membres, le Laos. le Myanmar 
et le Cambodge, ont un calen­
drier particulier, plus etale que 
celui des 7 autres membres. 
pour appliquer Jes reductions de 
draits aux importations. puisqu' 
ils commen9ent le pracessus de 
reduction 5 ans apres I.es 
autres . La date limite pour eux 
est le 1 er janvier 2008. 
Le Cambodge, qui finalement 
adhere avec presque 18 mois 
de retard sur les autres nou­
veaux membres, doit-il s' en te­
nir a ce calendrier ? Ou bien 
beneficier d' un delai supple­
mentaire equivalent ? 

On en est au stade d' echanges 
non officiels avec le Secretariat 
de I' Association . Le Cambodge 
a nomme un negociateur. 
On peut signaler aussi . dit M. 
Kun Nhem, qu' ii existe au sein 
du Secretariat un courant d' opi- · 
nion qui voudrait accelerer le 
rythme des reductions tari­
faires, de fa9on a atteindre la 
liberte des echanges plusieurs 
annees plus tot que convenu . 

les quatre listes 
Quatre categories de praduits 
sont prevues, : 
- !es praduits relevant du re­
gime general ("inclusion list") 
sont Jes plus nombreux. Les 
draits aux importations serant 
reduits par etapes, a des 
rythmes differents selon le mon­
tant des taux (calendrier dans 
CN 72), 
- Jes praduits temporairement 
exclus. Les draits doivent etre 
reduits par etapes annuelles de 
20 % de fa9on a etre supprimes 
dans un delai de 5 ans. 

- le prableme general de la cor­
ruption ; 
- le desordre chez Jes militaires 
"qui sont proteges par le pou­
voir" ; 
- le dysfonctionnement de I' ad­
ministration. 
II faut done. plut6t que d' installer 
des contr61es, traiter cet "envi­
rannement" . demobilisation des 
forces armees. reforme adminis­
trative . Le mal est curable . 

Le gouvernement a-t' ii em­
prunte a la Banque nationale ? 
La Banque nationale ne veut pas 
repondre sur ce point. Ni sur des 
rumeurs selon lesquelles ii y au­
rait des retraits de fonds dans 
certaines banques, et des trans­
ferts a I' etranger. 

- Jes praduits qui sont de toutes 
fa9ons interdits a I' importation : 
drogues. publications licen­
cieuses, armes ... ) 
- Jes praduits dits "sensibles" 
parce que des importations 
concurrentes menaceraient leur 
existence. ou la politique _des 
gouvernements Jes concernant 
(le riz. le sucre en lndonesie ... ). 
Le Cambodge a termine le projet 
de premiere liste . Les trois 
autres sont en preparation. avec 
Jes ministeres concernes : Agri­
culture, Commerce. lndustrie , ... 
La mise au point de C5)S listes est 
delicate. parce que d1 un cote ii 
ne faut pas chercher a proteger 
trap , ii ne faut pas craindre la 
competition , mais en meme 
temps ii ne faut pas empecher 
des activites locales de naitre et 
de craitre. 

ambassades nouvelles 
En principe, le Cambodge devrait 
avoir des ambassades dans cha­
cun des pays membres de I' 
ASEAN . Des ambassades exis­
tent a Hano'! , a Vientiane , a 
Bangkok, a Djakarta . L' ambas­
sade de Bangkok est respon­
sable aussi de Singapour et de la 
Malaisie, celle de Djakarta des 
Philippines et de Brunei. 
Une ambassade va etre ouverte 
a Kuala Lumpur. Ensuite a Sin­
gapour. Plus tard a Manille , a 
Yangoon, a Brunei . 
Ces ambassades permettrant de 
suivre Jes conferences, tres 
nombreuses dans le cadre de I' 
ASEAN (plus de 200 par an) 
sans qu' ii soit besoin d' envoyer 
chaque fois des representants 
de Phnom Penh. On ne le fera 
que lorsque la presence d' ex­
perts sera indispensable. 
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developper I' agro-industrie 
un entretien avec M. Chan Tong Yves 

sous-Secretaire d' Etat a I' Agriculture 

~eveaculture : tout le 
{.Almonde est d' accord , ii 

taut des investissements. II 
a ete decide de transformer les 
plantations existantes en entre­
prises publiques ayant I' autono­
mie financiere, chacune geree 
par un conseil d' administration. 
On a decide aussi de developper 
les plantations villageoises et fa­
miliales, nouvelles au anciennes 
ayant ete abandonnees. La 
Banque Asiatique de Developpe­
ment et la Banque Mondiale y 
ant insiste. 
La Ba-nque Mondiale a fait appel 
a des consultants internationaux 
qui apporteront I' assistance 
technique necessaire. Ces nou­
velles etudes porteront sur la 
fertilite du sol, les clones , etc . 
On souhaite done promouvoir 
des investissements locaux, 
mais etrangers aussi. 

Pour le jute, ii ya des potentiali­
tes. mais le probleme est celui 
du marche. En pratique, la cul­
ture du kenaf a beaucoup dimi­
nue dans la region de Battam­
bang, faute de marche. 

Le coton : le sol et le climat s' y 
pretent, mais la aussi c' est une 
question de marche , les paysans 
de Kompong Cham ant tendance 
a abandonner la production . Un 
probleme est la protection des 
plants de coton contre les para­
sites. II existe un projet de re­
lance, mais pas de realisation . 

Le cacao : c' est une bonne idee, 
ii y a des terres favorables pour 
le' cacao comme pour le cate, 
dans les provinces de Mondol­
kiri , Rattanakiri , Kratie, Stung 
Treng. . II y aura it un marche 
local, et si on pouvait les trans­
former ici , ces productions se 
substitueraient aux importations. 

On peut meme envisager des 
exportations. II y a dans ces do­
maines des potentialites elevees. 

La noix de cajou, et son traite­
ment au Cambodge, cela reste 
une bonne idee (CN 20) . De 
meme le cassave avec lequel on 
fait le tapioca . 

Le palmier a huile est un cas 
particulier. -c' est ici une culture 
nouvelle. Les conditions ne sont 
pas_les memes qu' en Malaisie. II 
n' est pas sCir qu' au Cambodge 
ii y ait assez de pluie et d' eau 
dans le sous-sol. II taut attendre 
le resultat des plantations reali­
sees par Mong Reththy pour en 
juger (CN 94) . En ce qui me 
concerne je ne suis pas entiere­
ment convaincu. II est certain 
que si le palmier a huile est un 
succes, ii permet une rentabilite 
financiere bien plus grande. Mais 
ii y a plus de risque, puisque I' 
experience n' a jamais ete tentee 
en grand. II taut encourager taus 
ces investissements pour mieux 
connaitres les possibilites. 

Au total. ii me semble qu' ii serait 
plut6t justifie d' orienter les in­
vestisseurs vers I' heveacul­
ture, la noix de cajou , peut-etre 
le coton, et la canne a sucre, 
qu' ii faudrait associer a une 
raffinerie. Les conditions sont fa­
vorables a la canne a sucre. La 
encore, ii taut etudier le marche. 

On peut aussi penser au bois. 
Planter du teck, des essences 
precieuses, serait rentable, mais 
ii taut attendre trente ans et 
que la paix soit tout a fait etablie. 
En revanche, on pourrait planter 
des essen,ces a pousse rapide 
comme I' eucalyptus et I' aca­
cia qui servent a la fabrication du 
pa pier. 
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LIV RES LIV RES ME IA s l ions. quelles mesures 
prendrez-vous pour diminuer la 
corruption ? " 

L' Ange et le Cachalot 

~ ature de foot ? Vous pou­
~ vez retourner a cet autre 
petit ecran, le livre, a cet autre 
vice impuni, la lecture, avec le 
dernier livre de Simon Leys. 
Cet universitaire intrepide, ce si­
nologue eminent, traducteur des 
Entretiens de Confucius, s' est 
autrefois rendu fameux, et fait 
detester des maorstes d' alors, 
en denoni;:ant les calamiteuses 
initiatives de Mao Tse toung, le 
Grand Bond en Avant et·la Revo­
lution Culturelle. On n' a pas 
oublie Les Habits neufs du presi­
dent Mao (1971 ), Images bri­
sees ('1976) , Ombres Chinoises 
(1978), des livres fracasseurs d' 
idees rei;:ues, qui n' ant pas seu­
lement ouvert les yeux de quanti­
tes de naffs, de credules et d' 
ignorants abuses par la rheto­
rique dominante a I' epoque -
celle de beaucoup de distingues 
intellectuels-, mais amene des 
foules de lecteurs a s' interesser 
a la Chine avec I' esprit qu' ii faut 

curiosite, ouverture d' esprit. 
Le livre s' ouvre avec un chapitre 
sur Confucius, qui ·carrige I' 
image traditionnellement admise 
de ''vieux pedant rabacheur (. .. ), 
pompeux. pesant. perpeluelle­
ment comme-il-faut (. . .), de ces 
gens "qui reussissent a pousser 
la moderation trap loin", et 
meme de "lugubre cuistre". 
En realite, pas du tout 1 Confu­
cius etait passionne, enthou­
siaste, t~es sportif, son ambition 
et sa vocation etaient la politique 
et c' est faute d' y reussir qu' ii a 
ete educateur et politologue. -
L' une de ses idees : pour gou­
verner un pays, les moeurs sont 
plus importantes que les lois. Le 
prince gouverne par sa puis­
sance morale. La cohesion pro­
fonde d.' une societe n' est pas 
assuree par des dispositions le­
gales, elle se fonde sur un com­
mun respect des conventions 
meirales. 
En quoi Confucius, fait remar­
quer Simon Leys, est remarqua­
blement proche des principes 
herites du siecle des Lulliieres : 
"Quand un peuple a de bonnes 
moeurs, /es /ois deviennenl 
simples" : est-ce de Confucius ? 
Ou de Montesquieu ? En taus 
cas, le sujet est aussi moderne 
qu' ii y a 2500 ans. 
Un chapitre sur la calligraphie 
chinoise, avec entre autres cette 
observation jnattendue : "en 

Chine. c' est I' ecrit qui a pre- The Mirror: themes 
cede ta parole". Les principaux themes utilises 
Le reste du livre et deliberement par les candidats aux elections, 

- "quelle sera volre politique 
vis-a-vis des partis d' opposition 
si vous gagnez /es elections ?" 

Les memes 5 partis se retrou­
vent face a face pour 3 table­
rondes , ensuite d' autres reparti­
tions , determinees par tirage au 
sort, changent les partenaires. 

litteraire. 
Mais pourquoi pas une escapade 
avec ce Beige, infatigable sar 
breur d' idees rei;:ues ("La Com­
pagnie Internationale des 
Grands C/iches") et de gloires 
usurpees. qui ne craint pas 
meme de tailler Malraux en 
pieces, d' egratigner Balzac, d' 
estoquer les universites "au 
maintenant ii semble qu' on s' 
occupe mains de former des 
humanisles que de produire des 
brutes specialisees". 
On ne s' ennuie jamais, que I' on 
cotoie Simenon, Malraux (le recit 
de ses rencontres avec Mao et 
avec Ernest Hemingway) au 
des auteurs mains connus des 
Frani;:ais comme D.H. Lawrence 
-le veritable "inventeur" de I' Aus­
tralie selon S. Leys ; comme I' 
extravagant, insupportable, et 
merveilleux prosateur Evelyn 
Waugh ("quand ii mourut enfin·. 
/' Intelligentsia /aissa echapper 
un soupir de sou/agement"), qui 
fut aussi un menteur de grand 
talent ( sa rencontre desopilante 
avec Paul Claudel); au encore 
comme R.L . Stevenson et sa 
defense du pere Damien, . 
Plusieurs chapitres sont consa­
cres a la traduction . On y croise 
bien sur Valery Larbaud, Baude­
laire, Coindreau, saint Jerome 
evidemment, mais aussi le genial 
Lin Shu qui a cree en chinois , a 
partir de dizaines de romans 
etrangers, bans au non , une 
oeuvre monumentale et admi­
rable, bien souvent superieure 
aux originaux (ii vaut mieux lire 
La Dame aux camelias en chi-

selon I' editorial du Mirror du 21 
juin : 
- I' environnement, en particulier 
la deforestation ; - la protection 
contre toute perte de territoire; -
I' econoniie; - la corruption . 
Ne faudrait-il pas y ajouter la 
denonciation de I' influence et de 
ia presence vietnamienne au 
Cambodge, theme tres utilise 
par les partis d' opposition (qu' ii 
paraisse au non judicieux) ? 

Proyuth 
"M. Sam Rainsy el M. Son Sou­
bert ant publie une declaration a 
Bangkok disant "Nous ne parti­
ciperons pas aux elections 
parce qu' el/es ne sonl pas 
fibres. jusles ni equitables. Des 
"Yuons" (Vielnamiens) ant ete 
enregistres, ce qui a empeche 
un grand nombre de Cambod­
giens de /' elre. el /es partis 
politiques ne sont pas autorises 
a s' exprimer publiquement. Si 
/es elections sont organisees en 
violation de la volonte du 
peuple, nous n' y participerons 
pas" (Proyuth 22-23 juin. d' 
apres traduclion The Mirror) . 

Bureau d' Information du NEC 
(Camile Electoral National) 
Des discussions entre les partis, 
par tables-rondes, sont diffu­
sees sur TVK depuis le 26 juin . 
Huit groupes de 5 partis sont 
determines par tirage au sort. 
Chaque representant a 5 mi­
m1tes pour s' exprimer. Les pre-
miers themes : · 
- "si votre parti gagne /es elec­
tions, que/Jes seront vos priori- · 

II est prevu au total 15 table­
rondes . 

Internet : Cambodge Contact 
Le site francophone Cambodge 
Contact cree sur Internet par I' 
antenne au Cambodge de 
Aupelf-Uref n' est toujours pas 
"connecte", done pas consul­
table , alors que les obstacles 
techniques ant maintenant ete 
I eves. 

Internet : Vigidoc 
Ce "pole d' information franco­
phone" finance par I' Agence de 
la Francophonie (ex-ACCT) est 
elabore par le reseau /biscus. 
Vigidoc ajoute maintenant un 
dossier Cambodge a la liste de 
ses dossiers-pays jusqu' a pre­
sent presqu' exclusivement afri­
cains. 
Ce dossier comporte : "une pre­
sentation du pays, quelques 
"liens utiles", une bibliographie 
documents disponibles au CCF 
et monographies sur le Cam­
bodge avec une petite analyse 
de contenu" . 
Quelques paragraphes assez 
approximatifs sont consacres 
aux medias du Cambodge. 
Cambodge Nouveau est men­
tionne. Une collaboration plus 
suivie entre Vigidoc et Cam­
bodge Nouveau est envisagee 

nois parait-il) . Le narquois Jin les pour developper I' economie 
Sheng.tan et ses "Trente-trois ?" 
de/ices". Aussi I' etonnant R.H·. - "si votre parti gagne /es e/ec-

Gomhod8rz. Nouvrz.ou 
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Dana (Deux ans sur le gaillard 
d' avant), et bien d' autres ... 
Du drole au grave, ban dans taus 
les registres, on parcourt sans 
fatigue avec Simon Leys d' im­
menses domaines. ChacLJn, se­
lon son humeur et ses pen­
chants, y trouvera sa provende. 
Et pourquoi en fin de compte ce 
titre bizarre ? II vient de Chester­
ton : 
"(. . .) mais celui qui tenle d' ac­
corder des· anges avec des ca­
chalots doit, Jui, avoir une vision 
assez serieuse de I' univers". 

A.G. 

L' · Ange et le Cachalot, par 
Simon Leys, 208 p .. Seuil. 1998. 
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